
mais plutôt le décalage considérable entre les res-
sources investies dans la compilation parfaite et
rigoureuse de données dans certains domaines, et
le manque de données dans d’autres. Les investis-
sements nécessaires à la collecte de données ne se
heurtent donc pas seulement à un problème de
capacité, mais aussi à un manque de volonté
politique.

Lorsque les statistiques constituent une priorité,
elles sont compilées, en dépit des difficultés que
cela représente. Les statistiques financières, entre
autres le niveau d’inflation, ne sont pas faciles à
recueillir car elles requièrent des informations
économiques détaillées et rapidement actualisées.
Pourtant, elles sont disponibles presque partout –
même dans les pays les plus pauvres. Mais de
nombreux pays, notamment parmi les plus pau-
vres, ne disposent pas actuellement d’une capa-
cité suffisante pour rassembler régulièrement des
séries de statistiques ventilées par sexe dans les
domaines les plus fondamentaux, à plus forte
raison dans des domaines tels que l’emploi infor-
mel, l’emploi du temps et les salaires.

Si les recensements et les enquêtes effectués par
les pays sont les principales sources de la collecte
de statistiques, d’autres méthodes peuvent rapi-

dement produire des données même lorsque la
capacité statistique est limitée. Les Enquêtes en
grappes à indicateurs multiples, un programme
d’enquête auprès des foyers conçu par l’UNICEF
pour aider les pays à combler certaines lacunes
en matière de suivi de la situation des enfants 
et des femmes, peut produire des estimations
d’indicateurs clés statistiquement valides et com-
parables d’un pays à l’autre. L’un des trois ques-
tionnaires porte sur les femmes entre 15 et 49
ans, et comprend actuellement des questions sur
leurs actifs et la sécurité de leur emploi. Les
Enquêtes démographiques et sanitaires, qui
regroupent 200 enquêtes portant sur 75 pays,
sont aussi une source précieuse de données sur
les foyers. Des enquêtes de ce type sont des
moyens efficaces d’obtenir des informations pré-
cises sur la situation économique des femmes,
ainsi que sur la prévalence de la violence fami-
liale et d’autres formes de discrimination sexiste
dans les foyers.

Le moment est venu d’agir

Les progrès accomplis dans la lutte contre la 
discrimination sexiste sont encourageants : en
matière de fréquentation et de résultats scolaires,
les filles rattrapent les garçons, et dans quelques
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Figure 5.3 Dans de nombreux pays on ne dispose pas de données ventilées par sexe pour 

les indicateurs clés

*Les données correspondent à l’année disponible la plus récente sur la période indiquée.

Note : les « pays disposant de données » sont ceux dont les données ont été obtenues à partir de recensements ou d’autres sources et non ceux dont les
données sont le résultat d’estimations ajustées. Données provenant uniquement de recensements. Données issues seulement d’enquêtes nationales. On
compte 30 autres pays disposant d’enquêtes portant sur une partie du pays.

Source : Nations Unies, Département des affaires sociales et économiques, Les femmes dans le monde, 2005 : progrès à travers les statistiques, Nations
Unies, New York, 2006.

des données ventilées par sexe sur ces ques-
tions fondamentales du travail, et seulement
105 ont produit des données sur la répartition
des travailleurs par profession et par sexe56.

• Statistiques relatives aux salaires : voici un
domaine essentiel dans lequel les femmes et
leurs enfants souffrent de discrimination, pour-
tant, un peu moins de la moitié (52) des 108
pays ou territoires qui ont fourni des données
sur les salaires ont aussi été en mesure de les
ventiler par sexe. Près des trois quarts de ces
pays sont situés en Europe et en Asie57.

• Emploi informel : même en disposant d’une
définition de l’emploi informel approuvée au
plan international, seulement 60 pays ont pro-
duit des données sur cette question, et dans
bien des cas, ces statistiques ne sont pas entiè-
rement comparables58.

• Travail et emploi du temps non rémunérés :
depuis 1995, 67 pays ou régions ont réalisé 
des enquêtes sur l’emploi du temps, et une fois
de plus, la grande majorité d’entre eux sont
situés en ECO/CEI et en Asie du Sud et de
l’Est. Sept pays d’Afrique et trois pays
d’Amérique du Sud seulement ont compilé 
ce type de données59.

• Participation des femmes aux structures de
gouvernement nationales et locales : l’Union
interparlementaire réunit des données sur le
nombre de femmes membres de Parlements 
et sur l’évolution de ces statistiques dans le
temps60. Les données sur la participation des
femmes au niveau local sont relativement
rares, toutefois, bien que l’organisme United
Cities and Local Governments ait recueilli des
données dans plus de 70 pays61.

• Les femmes dans les négociations de paix et le
rétablissement de la paix : nous ne disposons
pas de données systématiques sur la participa-
tion des femmes aux négociations de paix. À
l’exception des statistiques du Département des
opérations de maintien de la paix de l’ONU, il
n’existe pas de données systématiques sur les
femmes qui ont été impliquées à divers degrés
dans le rétablissement de la paix.

Dans certains domaines, la collecte de données
s’avère beaucoup plus difficile que dans d’autres.
Rassembler des données sur la violence et la
traite, par exemple, pose davantage de problèmes
de méthode que sur les femmes membres des
Parlements nationaux. Toutefois, le manque de
données sur de nombreuses questions importan-
tes reflète non pas la difficulté de la collecte,

Les initiatives sensibilisant les hom-
mes et les femmes aux avantages de
l’égalité des sexes et des décisions pri-
ses en commun peuvent favoriser une
meilleure coopération entre les sexes.

Une organisation non gouvernemen-
tale brésilienne, l’Instituto Promundo,
est en train de réaliser un tel pro-
gramme et cela donne des résultats
positifs pour les femmes, les hommes
et les enfants. Le Programme H (H cor-
respond à homens, les hommes en
portugais) incite les jeunes hommes à
respecter leur partenaire, à éviter de
recourir à la violence contre les fem-
mes et à prendre des précautions afin
d’éviter le VIH et d’autres infections
sexuellement transmissibles. Grâce à
un mélange original de messages

radiophoniques, d’affichage sur pan-
neaux et de danses, Promundo remet
en cause le comportement du mâle tra-
ditionnel en diffusant l’idée selon
laquelle celui qui est pour l’égalité de
traitement des sexes est « cool ».

Selon les évaluations de réunions de
groupe, où les jeunes hommes débat-
tent des conséquences d’un choix de
comportement sexuel à haut risque,
les hommes qui suivent le programme
jusqu’à son terme sont moins enclins à
adhérer aux stéréotypes sexistes (qui
font dire, par exemple, que c’est aux
femmes de garder les enfants et
qu’une femme mérite parfois d’être
battue). On a demandé aux jeunes
hommes participant au programme
(âgés de 15 à 28 ans) s’ils approuvaient

l’idée que « le rôle le plus important de
la femme est de s’occuper du foyer et
de faire la cuisine ». Le nombre des
réponses affirmatives a baissé, passant
de 41 pour cent lors du pré-test à 29
pour cent en fin de programme.

Le succès du Programme H au Brésil 
a inspiré des programmes similaires
dans d’autres pays de la région, ainsi
qu’en Asie, en Afrique subsaharienne
et aux États-Unis. En Inde, par exemple,
où l’on a adopté des programmes ayant
repris la démarche du Programme H,
les premières constatations amènent à
penser que les attitudes des hommes
vis-à-vis des femmes ont changé.

Voir Références, page 88.

Le Programme H : remettre en cause les stéréotypes sexistes et modifier les

comportements au Brésil et dans d’autres pays
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